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PRESENTEE  A MES- 
fieurs  delaCourt3parlesEfcheuins  & 
corps  de  la  ville  de  Paris  , Tendât  à ce 
que  defences  foient  faides  à tous  Ec- 
clefiaftiques  de  payer  les  deniers  de  la 
fubuention  accordez  parle  Clergé  de 
France,  pour  faire  la  guerre  aux  héré- 
tiques , à autres  qu’aux  Receueurs  de 
lafainde  Vnion. 


Etaufsi  defences  a tout  Receueurs  generaux 
& particuliers , de  payer  les  deniers  de  leur 
recepte  à autres , qu'aux  Receueurs  refidens 
es  vides  qui  tiennent  l e party  dc  la  fainfâe 
Vnion , pour  ejlre  em ploye^  aux  gages  des 
Officiers  rentes  des  particuliers. 


A PARIS, 

Par  Rolin  Thierry,  rue  des  Ângloîs 
près  la  place  Maubert . 

M.  D,  L X X X I X. 
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PRESENTEE  A K 

iieurscleiaCourt.de  ÇarleiXi^fl 
par'les'£icheum5 & corps  tk 
ville  de  Paris,  ‘Pendant  que  u 
ieiices  (oient  ïaictes  a toiisu^w- 
cleiiailiques  de  payer  les  deniers 

gé  de  France  , pour  faire  la 
aux  hérétiques,  a autsps 

qu’aux  Receueurs  de  la  S.  Vpid- 


v ' 


Et  àtjkttefinces  à toM  PJeeueim  géniaux 
particuliers , (lejkger  te  deniers  Je  X»r 
: receptc  A Mitres , <p’ aux  lieceueurs  ryidens 

és  villes  qui  tiennent  k pviy  de  Ljlimcte 
- afl vp  ptnhîrhé*^'  AUX  u€S 


Vnion  \ pour  ejtre  employer  aux  gages  > 

laers^rentes^cspitrïidnierso 

* •*  .-i  fp  ri  ? y I *5  U*  \ 1 1 ■ 

y p p -L  i g N t kiœblemçt 

les  Efcheuins  & corps  de  la 
d e Paris,  &vb  us  r emo  - 
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firent  tres-humblement , que  le 
Clergé  de  ce  Roy  aume  , ayant  ac- 
cordé vne  fùbuention  pour  faire  la 
guerre  aux  hérétiques,  & d’icelle 
faictparty  auefc  Scipion  Sardinfils 
font  aduertis  q lediél  Sardini  pouf 
fe  de  mauuaife  volonté,  ou  forcé  à 
ce  faire , vfe  de  toutes  les  forces  & 
violences  qu’il  peut, pour  le  recou- 
urement  delà  cotte  & impofîtion 
particulière  des  Beneficiers,  qui 
ont  eflé  taxez.  Et  que  neantmoins 
on  abufe  de  l’cffect  auquel  lefdiéls 
deniers  font  deftinez , en  les  em- 
ployât à faire  la  guerre  aux  Catho- 
. iques,  Corne  il  eft  nôtoire  à tous, 
tant  par  le  fiege  d’Orléans, que  par 
les  forces  que  l’on  a retirées  de  l’ar- 
mee  de  Mofîeur  le  Duc  de  Neuers, 
que  l’on  y a faiél  coduire,pour  laif 
fer  aux  Hérétiques  toute  liberté 
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d’entreprendre  fur  les  panures  Ca- 
tholiques deftituez  de  forces  &c 
moyens. 

Ce  considéré',  que  tels 
deniers  n’ont  elle  accordez  , que 
pour  faire  la  guerre  aux  heretiques 
& leurs  fauteurs, & non  pour  eftre 
employez  contre  les  Catholiques, 
comme  manifeftement  1 on  voit 
que  Ion  veult  faire.  Ils  vous  ilip- 
plient  tres-humblemét,  qu’il  vous 
plaife,Ordonerdefences  eftrefai- 
des  aufdids  Sardini , fes  commis, 
clercs  & députez,  de  plus  fimmif- 
ceràla  contrainte  ny  recepte  del- 
dicts  deniers,  à peine  de  punition 
corporelle  &c  à tous  les  Archeuef- 
ques , Euefques  & Beneficiers , ou 
leurs  fermiers  & Receueurs  de  luy 
payer  aucune  chofe  à caufe  de  ladi- 


df  e fobuentib  3 for  peine  de  nullité 
des  acquits  quils  rapporteront  & 
de  payer  vue  autre  fois . Mais  au 
contraire  qif.il  leur  fort  commade 
•&  ordomiéde  payer  & fournir les 
deniers  àiqupy  ils  o.dt  elle  cot- 
-tifcz  pour  ladicie  lubuention , es 
mains  du  Receueur  des  décimés 
de  chacun  diocefe,f il  eft  de  la  iain- 
dte  Vnion^fihon  es  mains  de  celtiy 
>qui  fera  par  eux  à ce  taire  commis 
& député  hdele  & loluable  , pour 
eftre  puis  apres  par  luÿ  apportez 
en  celle  ville,  en  la  recepte  genera- 
le dcfVnion y eftablie*  ou  fournis 
rpar  les  refcriptions  ou  quittances 
du  Receueur  general  d icelle:  & ce 
à peine  de  peeulat.  Et  que  pareilles 
defences  & for  pareilles  peines,  fe- 
ront fai  6les  à tous  Receiieurs  par- 


ticuliçrs,  fermiers  & autres  perfon- 
nés  qui  ont  maniment  des  deniers 
publics,  de  fournir  les  deniers  de 
leurs  receptes  & fermes  de  quel- 
que nature  qu  ils  foient , a autres 
Rcceueurtf  generaux  ou  compta- 
bles quels  qu’ils  foient  5 que  ceux 
qui  font  ou  feront  refidens  es  vil- 
les qui  tien  lient  le  party  de  ladide 
faindeVnion,  pour  eftrepareux 
employez  fuyuant  ce  qui  leur  fera 
ordonné, tant  au  payemétdes  gai- 
gesdes  Officiers  refidens  efdides 
villes,  & des  rentes  de ucs  aux  parti- 
culiers d icelles  , que  pour  la  tuitio 
&defencedela  religion  Catholi- 
que & de  FEftat,&  non  à autre  ef- 
fed  quelques  lettres  qu  ils  puifsét 
auoir  au  contraire.  Commandant 
à cefte  fin  lefÜides  defences  eftre 
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publiées  & affichées  par  tout,  à fin 
que  nul  n’en  pretende  caufe  d’i- 
gnorance: Et  vous  ferez  bien. 

Airufi  figné, 

O ' •'  •>  ' J J 1 y.  . V 

He  VE  R.  A RD. 
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